Grand Oral ARTS PLASTIQUES – ARNOLD Marie-Lou
Idée 1 : En quoi la sécession Viennoise est-elle preuve du pouvoir que détiennent les artistes ? / Dans quelle mesure l’histoire de Vienne de 1900 est-elle preuve du pouvoir que détiennent les artistes ? 

Intro : « Nous voulons déclarer la guerre (…) Notre Sécession n’est pas un combat d’artistes modernes contre des anciens mais un combat pour la promotion des artistes contre les colporteurs qui se font passer pour des artistes et qui ont un intérêt commercial à ce que l’art ne puisse éclore » citation de Hermann Bahr le père spirituel des secessionistes qui marque début sécession. 
Mouvement artistique qui va pas seulement marquer l’art en Autriche mais dans toute l’europe si ce n’est le monde, artiste qui sans savoir ont fait de leur revolution un act qui va apporter beaucoup au monde artistique


I. La sécession de Vienne, une guerre artistique
Contexte ; Vienne 4eme ville d’Europe +2M d’hab, admiration pour sa diversité culturelle, décalage esprits fins du monde et optimisme
Klimt dualité en lien avec atmosphere de sa ville, vie/mort, pensee Freudienne, symbolisme ( né France 1880, rejette scientisme et positivisme, touches diff média/arts, scènes mythologiques +utilisation de l’or pour exprimer mystère et mysticisme, onirisme, art qui explore le « moi », rêve/imaginaire/magie/mort…précurseurs Goya etc) et révolte des tabous ; principal sujet la femme : beauté, erotisme ; la capitale à son point d’incandescence, hypocrisie, Freud interprete tout sexuel et Klimt le represente -> bloqué par les normes
Alors avec groupe d’artistes, devient président sécession …
Nouvelle generation d’artiste ne supporte plus la tutelle des académiciens, veulent un lieu d’expo leur est propre et dénué de « conditions commerciales », mettre fin isolement culturel de Vienne, inviter pays Ouest, pas un combat « esthetique » mais se battre pour le « droit à la création » pour l’art même, 1 mission = pas de différences entre « grand art » et « art mineur » « art pour riches » et « ..pour pauvres » etc

II. L’épanouissement menant à de nouveaux styles tout comme au scandale
Expressionisme ; Egon Schiele et Oscar Kokoschka : « eleves » de Klimt qui a vu potentiel chez les jeunes hommes, eux aussi contre tradition des académiciens, voient Klimt comme un Dieu mais finissent par s’eloigner car leur style se tourne vers expressionisme
Klimt évolue et affirme art nouveau, 
Influencé aussi par Freud = sexualité et mort, mais aussi par Van Gogh et Munch les précurseurs du mouvement 
Expressionisme = le mot nait 1911 dans revue Der Sturm par Herwath Walden, expression du moi passe par revelations émotions perso, figures déformées qui expriment émotions, couleurs evocatrices, trait bascule vers caricature, expression du mal être perso rencontre les angoisses d’une époque 
Autoportraits de Schiele ; représentations du corps nouvelles, s’observe dans miroir, prend rôle d’un acteur avec poses et expressions.. etude qui semble être prémices de la performance, se questionne dans ses autoportraits (exemple homme assis nu 1910), son genre, sexualité, angoisses, sa mort.. style unique qui intrigue avec ses traits…

III. Un impact dans le temps
XXeme siecle eclatement des genres et styles qui ont été amenés pendant le siecle précédent et transition des siècles, dont les nouveautés grâce a sécession de vienne, désir de liberté, rejet des groupes/genres/etiquettes, affirmation individualisme etc.. reflete mentalité vienne
Expressionisme : style qui va évoluer etc… puis œuvre condamnée et danger pendant regime nazi : art dégénéré à partir de 1937 (alors que sécession a prit fin en 1918) 
Des artistes sont même enfermes, on brule leurs œuvres etc.. comme Otto Dix, expressioniste allemand, dont certaines œuvres sont exposées par nazi Munich, des œuvres sur l’horreur de la guerre etc
En 1937 regime hitlerien organise expo à Munich avec œuvre considérées comme art dégénéré, on trouve œuvre de Kokoschka qui sont comparées à des œuvres de malades mentaux. Oscar Kokoschka répond avec Autoportrait dégénéré -> la bataille pour la liberté d’expression se poursuit dans le temps, kokoschka figure majeure de l’expressionisme à Vienne revit une nouvelle fois la bataille qui a trouvé motivation dans sa ville…
Expressionisme prend une nouvelle signification/forme : art engagé

Conclusion : evenements de vienne reflètent valeur majeure de l’Art : se battre pour exprimer librement sa vision artistique…
Bien que personnellement mon interet envers ces artistes soit principalement sur un aspect visuel ou historique lié à leur art, et ma curiosité face à de tels esprits, je me retrouve souvent en contradiction avec leur mentalité, l’esprit freudien en general defandant des choses telles que l’inceste ou qui place la femme principalement au statut d’objet sexuel, des idées qui me deplaisent -> cependant j’admire l’union des artistes dans le but de libérer leur art, leur parole, quelque chose qu’on retrouve souvent dans l’art et qui selon moi est l’essence même de cette discipline…

-------------------------------------------------------------------------------------------------

Idée 2 : En quoi les représentations du mythe biblique de Judith montrent-elles les différentes visions de la femme dans l’art ? 

Intro : le mythe.. représentation d’une femme forte, déterminée, héroïne, pourtant objet d’une vision sexuelle dans l’art, voir freudienne..

I. La femme fatale
Une femme fatale -> personnage type dans mythologie, littérature, peinture, théâtre etc.. qui use charme pour piéger héros malchanceux.
Par son histoire Judith se veut être defini comme « femme fatale », alors usage d’objet du desir..
Judith I de Klimt, beauté, érotisme (sujet principal de Klimt), la tête de la victime à peine visible, visage et figure sensuelle alors que meurtrière, influence Freud sur la liaison mort + sexualité, utilisation d’une figure religieuse/biblique comme objet de désir, déjà fait par l’artiste…
Judith II -> salomé ou judith ? hideux orgasme de la femme fatale
D’autres figures de pouvoir féminin reprises comme femme fatale, Cléopâtre
On prefere mettre en valeur la séduction que l’acte, la mission réussite de la femme..
II. Une reprise féminine 
Comparaison entre Judith et Holopherne par le Caravage et Judith décapitant Holopherne par Artemisia Gentileschi 
Les deux représentent la scène, le meurtre, avec judith à droite avec sa servante à ses cotés et holopherne à gauche allongé sur un lit entrain de se débattre alors que judith lui tranche la gorge
Différences :
Caravage -> judith est fine, visage peiné, semble avoir peur ou dégoutée, servante se tient à l’écart et vieille, scene peu réaliste car bras de judith fins, position ne lui permettant pas de donner la mort à l’homme etc 
Artemisia Gentileschi -> servante même age que judith + l’aide en tenant les bras de l’homme, les deux ont des bras plus épais, position réaliste qui montre la force employée pour commettre un meurtre, sang jailli de la gorge de l’homme de façon violente etc 
POURTANT Artemisia Gentilsechi style graphique ressemble celui caravage car sort de l’ecole caravagienne… l’artiste offre plusieurs representationde judith + utilise souvent representation feminine dans ses œuvres…
Lien vie perso, victime viol par un peintre + a vécu un procès humiliant, on voit vengeance dans sa vision de Judith, femme forte, artiste modele du féminisme plus tard etc
III. La femme dans l’art, objet de désir ou de révolte.
Judith et ses rpresentations fait bien reflet à l’histoire de l’art dans l’utilisation de la femme, passant d’objet de purete, beauté, désir etc… à objet de revolte pour faire passer un message 
Picasso La femme qui pleure : artiste peint sa compagne, sa victime, en informant le monde de sa position, viol + violences physiques… 
La femme se represente elle-même (comme artemisia gentilsechi l’a fait, + on remarque ressemblance entre viqages de judith/servante et le siens, plus seulement figuratif mais littéral) * pour contrer des siècles de représentations d’objet sexuel, objet de culture ou de consommation, féminisme, affirme également sa valeur en tant qu’artiste on peut imaginer que dans le mépris, souffrance des femmes, celles-ci trouvent sujet inspiration leur permettant de prouver leur valeur 
Frida Kahlo, Niki de Saint-Phalle..
Conclusion : 
